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Résumé de l'article

Partanl du constat que les faits de protection des marchés du travail débordent
largement le domaine des professions à statut, l'auteure propose de tirer toutes
les conséquences qui résultent selon elle du passage d'une sociologie des
professions à une sociologie de la professionnalisation. Elle invite ainsi à
rassembler dans une même classe d'objets - "les marchés du travail fermés" -
tous les faits d'organisation sociale des marchés du travail issus d'efforts de
professionnalisation, c'est-à-dire de stabilisation institutionnelle du rapport de
travail. Dans cette perspective, les professions apparaissent comme une espèce
d'un genre qui rassemble également les marchés internes de firmes ou les
métiers organisés transversalement aux entreprises, et répondent
fondamentalement aux mêmes conditions de production et de reproduction.
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